
Corrigé en français  

La désignation des personnages 
 

 

Le grand type se dirige vers moi. Ma parole, on dirait un gorille ! Il 

ne doit pas me voir, puisque je suis dans le noir. 

Je m'enfonce un peu plus dans le coin, là où papa entrepose les sacs de 

farine. 

Le gorille monte l'escalier. Doucement. On dirait qu'il a tout son temps. 

Mais que fait la police ? 

Frankenstein continue de monter, inexorablement. Ses bras, qui font 

bien dix mètres de long, balaient l'escalier. Il va finir par me trouver. Si je 

pouvais m'enfoncer dans les marches pour disparaître ! 

L'homme avance, toujours. Il est à deux mètres de moi. Il s'arrête, 

semble flairer : c'est pas un homme, c'est un animal ! 

Tout à coup, il se jette sur moi : j'ai juste le temps de m'écarter. 

Dans ma main, une poignée de farine que je lui jette dans les yeux. Il 

crie : 

- Patron, j'y vois plus rien, Patron, aidez-moi ! 

Le type se retourne, il ne sait plus dans quelle direction il va. 
Moi, j'ai pu remonter deux marches et, assis sur l'escalier, je lui 

balance mes deux pieds dans les fesses, de toutes mes forces. L'homme, 

déséquilibré, essaie de se raccrocher à quelque chose : une rampe, par 

exemple. Alors, il tombe du haut de l'escalier, directement dans le pétrin ! 

 

Dans le pétrin de Fabrice Krot Editions Syros Collection Souris noire 

 

- Combien de personnages sont mis en scène dans cet extrait ?      

Dans cet extrait, on peut distinguer deux personnages : l’auteur et 

l’homme qui semble agressif.  

 

- Un personnage qui semble particulièrement agressif apparaît dès le début de la 

scène. Relève toutes les façons dont on le désigne.  

Le personnage qui semble agressif est désigné par des groupes 

nominaux (en bleu) et par le pronom personnel « il » (en gris).   
 

 


